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MYRMICA FANIENSIS, 
UNE NOUVELLE ESPECE PARASITE 

(Hymenoptera, Formicidae) 

par J.K.A. VAN BOVEN 

RESUME 

L'auteur decrit la reine de Myrmica faniensis, une nouvelle 
espece parasite ; il la compare aux femelles des formes voisines. 

ABSTRACT 

The dealated female of Myrmica faniensis, a new parasitic ant 
is described and compared with females of nearer forms. 

Le type unique de cette nouvelle espece est une reine sans ailes. 
Elle fut trouvee dans le nid de Myrmica scabrinodis Nyl. dans les 
Hautes-Fagnes (Baraque Michel) le 31 mai 1951 par A. Raignier 
et J. van Boven. La faune myrmecologique de cette region excep- 
tionnelle consiste en des especes vraiment interessantes que l'on 
ne rencontre nulle part dlleurs en Belgique (van Boven, 1949). 

Le nom specifique tire son origine du latin « Fanias », le nom 
medieval de cette region. 

La tete (y compris les yeux) est un peu plus large que longuc 
a cotes tres arrondis vers l'arriere, peu echancree a son bord 
posterieur et beaucoup plus large que le thorax (fig. 1, b) ; les 
angles occipitaux sont ronds ; l'aire frontale est lisse et luisante ; 
le clypeus est lisse et couvert a la base de longs poils. 

Le front est luisant et large ; l'indice frontal de Staercke, 
1927 (1) est 2,39 et conforme a celui de Myrmica rubra, ruginodis 



(1) Le soi-disant indice frontal de Staercke n'est pas un indice propre- 
ment dit, mais un rapport entre la plus grande largeur de la tete, yeux 
compris, et la largeur minima entre les aretes frontales. 



128 



Bull. Ann. Soc. R. Eat. Bclg., 106, 1970 



et rugulosa (chez les ouvrieres de scabrinodis du meme nid l'indice 
varie de 2,93 a 3,31); il est pourvu de longs poils ; les stries 
cephaliques sont fortes, anastomosees sur les cotes. 

Le scape est simplement arque comme chez Myrmica rubra et 

ruginodis ; la courbure est faible et situee non loin de la base 
(fig. 1, c) ; il depasse le bord posterieur de la tete ; le rapport 
entre la largeur de la tete et la longueur du scape est de 1,23 
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Fig. 1. — Myrmica faniensis, nov. spec, holotype, 9, coll. van Boven 
2335, A. a : Thorax et pedoncule, vus par dessus. b : Tete. c : Scape, 

vue ventrale. 

(chez les femelles de rubra ce rapport varie de 1,15 a 1,25) ; 
massue antennaire de trois articles ; tous les articles antennaires 
sont pourvus de menus poils couches. 

Mandibules larges et ornees de longs poils ; leur bord masti- 
cateur est arme de 6 a 8 dents, dont les deux apicales sont les 
plus grandes. 

Le thorax est court (fig. 1, a) ; toutes les sutures thoraciques 
sont nettement tracees ; vu de cote il est un peu convexe, la suture 
entre le scutellum et metanotum est relativement profonde. Epines 
epinotales divergentes, courtes ; longueur de chacune presque 
egale a la moitie de l'intervalle qui les separe (chez les femelles 
de scabrinodis elles sont un peu plus courtes que leur intervalle). 



Bull. Ann. Soc. R. Ent. Belg., 106, 1970 129 

Le petiole, vu par dessus, est presque aussi large que long, un 
peu plus large en avant qu'en arriere ; le postpetiole est beaucoup 
plus large que long et environ 1,6 fois plus large que le petiole 
(fig. 1, a) ; le premier segment est muni d'un lobe aigu, le post- 
petiole dun lobe arrondi sous la face inferieure (fig. 2). 




Fig. 2. — Myrmica faniensis, nov. spec, holotype, 9, coll. van Boven 
2335, A. Pedoncule, vue laterale. 



Tete (sauf le bord posterieur plus fonce du vertex), thorax 
(sauf le metanotum noiratre), pedoncule et gastre mordore a rouge 
brun ; les antennes et les pattes jaunes. 

Tete, thorax et petiole luisants, ornes de stries rugueuses, post- 
petiole et gastre luisants et lisses. 

Tete, thorax et pedoncule, pourvus de longs poils ; la face 
superieure du gastre a pubescence eparse, la face inferieure a 
pilosite mi-dressee. 

Longueur pres de 4,25 mm ; tete longue de 0,82 et large de 
0,89 mm ; scape long de 0,72 mm ; antenne longue de 1,19 mm ; 
pronotum large de 0,64 mm ; petiole long de 0,27 mm et large 
de 0,29 mm ; postpetiole long de 0,29 mm et large de 0,47 mm. 

Jusqua present trois especes parasites du genre Myrmica sont 
connues : myrmicoxena Forel (1875, 1894), myrmecophila WAS- 
mann (1910) et lemasnei Bernard (1968). 

S'il est vrai que la reine de faniensis presente des ressemblances 
avec celle de myrmicoxena Forel, elle en differe pourtant par 
des caracteres propres : 

a. Chez faniensis (comme chez les femelles de rubra) le scape 
depasse le bord posterieur de la tete, chez myrmicoxena il ne 
l'atteint pas (Forel, 1915). 

b. Chez faniensis les cotes de la tete sont tres arrondis en 
arriere, chez myrmicoxena ils sont paralleles (fig. 3, a). 
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c. Chez fauicnsis le thorax cntier est luisant, chez myrmkoxena 
le thorax (sauf le milieu du mesonotum) est mat (Emeky, 1908). 

Myrmecophila Wasmann et faniensis ne presenters aucune 
analogic Nous avons etudie de nouveau le type de myrmeco- 
phila (2) et nous croyons pouvoir, sans la moindre hesitation, 
conclure a la synonymie : Myrmica myrmecophila Wasmann (1910) 
= ouvriere ergatoi'de de Myrmica sulcinodis Nylander. 





Fig. 3. — Myrmica myrmkoxena Forel, type, 9 (d'apres Emery, 1908, 
figure 12). a : Tete. b : Pedoncule, vue laterale. 



La forme de la tete analogue a celle de l'ouvriere sulcinodis ; 
largeur de la tete du type 1,13 mm (chez trois ouvrieres du meme 
nid elle varie de 1,15 a 1,24 mm, chez une femelle ailee elle est 
1,07 mm) ; Pindice frontal est 2,64 (chez la femelle ailee l'indice 
est 2,75 et chez les ouvrieres il varie de 2,44 a 2,56) ; seul l'ocelle 
central est present ; l'aire frontale est tres inflechie. 

Thorax jaunatre, du reste analogue a celui de l'ouvriere ; epines 
epinotales longues, longueur de chacune presque egale a l'inter- 
valle qui les separe (comme chez les ouvrieres du meme nid !). 

Pedoncule (sauf la largeur du petiole) analogue a celui de 
l'ouvriere : postpetiole, vu par dessus, est 1,72 fois plus large que 



(2) Depuis 1964 la collection Wasmann est la propriete du Musee d'His- 
toire naturelle de Maastricht. 
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le petiole (chez les ouvrieres environ 1,5 fois et chez la femelle 
ailee 1,4 fois plus large). Pour Finzi (1926, p. 91) au contraire 
le postpetiole est amplement deux fois plus large que le petiole. 
Nous rejetons cette appreciation, car la mensuration au micro- 
metre oculaire donne toute la clarte desirable a ce sujet. Le pre- 
mier segment est muni d'une petite dent aigue, le postpetiole 
espace, sans lobe sous la face inferieure (fig. 4) ; gastre gonfle. 




Fig. 4. — Myrmica myrmecopbila Wasmann, holotype, £> ergatoi'de. 
Pedoncule, vue laterale. 



La reine de lemasnei Bernard se distingue immediatement de 
celle de janiensis. Chez la premiere, la base du scape forme un 
angle presque droit, legerement en rebord, tandis que le scape est 
simplement arque vers la base, sans aucun rebord chez faniensis. 
En outre die s'en distingue facilement par la taille (3 mm), par 
la couleur (roux fonce, gastre noiratre) et par la forme de la tete 
(ronde, pas plus longue que large). 
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